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– Algérie-Kabylie – Selon une étude génétique réalisée en
2010, les populations d’Afrique du Nord descendent en partie,
du coté maternel, de migrants de la péninsule ibérique arrivés
il y a environ 8 000-9 000 ans. – Ottoni C, Primativo G,
Hooshiar Kashani B, Achilli A, Martínez-Labarga C, et al.
2010, Mitochondrial Haplogroup H1 in North Africa: An Early
Holocene  Arrival  from  Iberia  [archive].  PLoS  ONE  5(10):
e13378. doi:10.1371/journal.pone.0013378

 » L’origine des cheveux roux (à ne pas confondre avec le
blond vénitien, qui est un blond à reflets roux) fut seulement
révélée en 1997. Elle est liée au gène MC1R (melanocortin-1
receptor) qui se trouve sur le chromosome 16 et dont l’allèle
(version d’un même gène) normal ne conduit pas à la rousseur
contrairement à cinq autres qui donnent des cheveux roux, une
peau pâle et des taches de rousseur. L’âge du gène MC1R a été
estimé entre 50 000 et 100 000 ans mais les recherches ont mis
en évidence que les cinq mutations sont apparues dès – 80 000
ans et jusqu’à – 30 000 ans selon les cas (J. Rees). Or, pour
pouvoir muter il y a 80 000 ans, il fallait que le gène
initial existât déjà. Cela veut dire aussi qu’il y a au moins
cinq origines différentes pour la rousseur et qu’une étude
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basée seulement sur le phénotype (la manifestation du gène,
ici la rousseur) peut être fausse si elle est généralisée à
tous les allèles roux sans distinction.

Malgré ce lien privilégié de la rousseur avec le Royaume-Uni
(Écosse), il existe une proportion non négligeable de roux en
Afrique du Nord, parmi les Berbères : on peut en trouver une
occurrence très importante en Kabylie et dans les massifs de
l’Aurès (Algérie orientale), et du Rif (Maroc septentrional).
On range d’ailleurs parfois certaines populations d’Afrique du
Nord dans le groupe des atlanto-méditerranéens, qui comprend
les Irlandais de l’Ouest, les Gallois, les Bretons du Sud, les
Basques et les Espagnols de la côte Sud-Est. Une recherche
récente sur le chromosome Y a mis en évidence la parenté
génétique  de  ces  populations.  Les  atlanto-méditerranéens
seraient issus d’un mélange de peuplades paléolithiques qui
auraient quitté le Proche-Orient et l’Europe orientale il y a
8 000 ans et auraient couvert une grande partie de l’Afrique
du Nord et de l’Europe, se mêlant aux peuples cro-magnoïdes
déjà présents.

Source  :
http://www.sciences-fictions-histoires.com/blog/sciences/surpr
ises-de-l-adn-les-irlandais-ont-une-origine-commune-aux-
basques.html#iQGU5b7U4FSsBMI0.99
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Le Fantasme

Alors que la vaste majorité des Tunisiens (98 %) et des autres
Maghrébins s’identifient culturellement aux Arabes, des études
scientifiques tendent à indiquer qu’ils seraient ethniquement
plus proches des Berbères et de certains Européens, qu’ils ne
le sont des Arabes. « Comparés avec d’autres communautés,
notre résultat indique que les Tunisiens sont très liés aux
Nord-Africains et aux Européens de l’Ouest, en particulier aux
Ibériques,  et  que  les  Tunisiens,  les  Algériens  et  les
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Marocains  sont  proches  des  Berbères,  suggérant  une  petite
contribution génétique des Arabes qui ont peuplé la région au
VIIe ou VIIIe siècle. » ( A. Hajjej, H. Kâabi, M. H. Sellami,
A. Dridi, A. Jeridi, W. El Borgi, G. Cherif, A. Elgaâïed, W.
Y. Almawi, K. Boukef et S. Hmida, « The contribution of HLA
class I and II alleles and haplotypes to the investigation of
the evolutionary history of Tunisians », Tissue Antigens, vol.
68, n°2, août 2006, pp. 153–162).

Bien que ces études se soient basées sur des échantillons
retreints, elles sont parlantes. Elles confirment ce que les
historiens ont toujours affirmé : l’apport arabe est très
minoritaire dans les populations maghrébines (Ibn Khaldoun,
Gabriel  Camps,  etc.),  car  quelques  dizaines  de  milliers
d’envahisseurs arabes n’ont pas pu, matériellement, changer
des millions de Berbères en Arabes.

Le  verdict  des  chercheurs  ci-dessus  est  sans  appel  :
l’identité arabe (ou arabo-musulmane) de la Tunisie, ou du
Maghreb,  relève  plus  du  fantasme  que  de  la  réalité.  Ce
fantasme a été injecté dans les têtes et les esprits à une
époque récente : nos pères, nos grands pères et nos aïeux,
certainement  plus  réalistes,  n’ont  jamais  revendiqué  cette
filiation douteuse, inventée par les monarchies pétrolières et
leurs valets islamistes. En psychologie, un fantasme est une
construction consciente ou inconsciente, permettant au sujet
qui s’y met en scène, d’exprimer et de satisfaire un désir
plus ou moins refoulé, de surmonter une angoisse.

« Oublier ses ancêtres, c’est être un ruisseau sans source, un
arbre sans racines » Proverbe chinois
Lire la suite ici
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